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Frères et sœurs,  
Chers auditeurs,  
 
Nous étions en juin 44. Chaque jour, Julien écoutait la radio de Londres. Et il avait bondi de 
joie quand il avait appris que l’armée américaine avait débarqué en Normandie. 
Immédiatement, il s'était procuré une carte de l’Europe. C'était sa façon de faire la guerre aux 
Allemands. Sur cette carte, il avait épinglé des petits drapeaux, aux couleurs des combattants. 
Des drapeaux qu'il déplaçait sur la ligne du front, suivant les informations. 
Jusqu'au jour où il en a placé un de ce côté-ci de la frontière belge. Et à partir d'alors, chaque 
matin, il montait au grenier avec une paire de jumelles. Et au travers d'une petite lucarne, il 
scrutait l’horizon. 
Julien cherchait à être le premier à s'écrier: "Les Américains sont là". Julien était un veilleur. 
 
Etre veilleurs c’est ce que Jésus attend de ses disciples dans la parabole proclamée aujourd’hui. 
"Gardez vos lampes allumées" dit-il. "Soyez comme des gens qui attendent leur maître." En effet, le maître 
mis en scène dans cette parabole était parti sans laisser d'adresse. Le maître, autrement dit 
Jésus, était à des noces et ce devait être loin. Personne ne connaissait l’heure à laquelle il 
reviendrait. "Peut-être serait-il minuit ou même plus tard." 
Nous sommes donc les serviteurs du Christ qui est parti. Bien plus loin qu’en Océanie. Nous 
sommes les disciples du Christ physiquement invisible depuis Pâques. Inutile de rêver !. Inutile 
de prétendre que sa présence et son action sont évidentes, qu’il y a du merveilleux qui ne 
s’explique qu'ainsi. Tout aussi inutile d’affirmer qu’on rate sa vie si on ne le reconnaît pas. 
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Non, Jésus ne parlera pas en direct à la Première. Le soleil luira sur ses amis comme sur ceux 
qui lui sont indifférents. Depuis sa résurrection et son Ascension, Jésus est matériellement 
absent. 
Mais avant de s’en aller, Il a promis à ses disciples qu’il reviendrait. Il leur a dit de l'attendre, en 
gardant leurs lampes allumées. Il leur a demandé d'être des veilleurs.  Alors, la tentation est 
grande pour eux de "monter au grenier", de scruter 1’horizon, dans l'espoir de le voir 
revenir et de rester là, les yeux fixés au ciel, pour ne pas rater son retour. 
"Pourquoi restez-vous là, à regarder le ciel"? leur diront un jour des anges. 
Car à force de monter au grenier et de regarder par une petite lucarne, on risque de ne pas Le 
voir qui passe là, simplement, dans la rue. 
Cependant, Jésus les avait prévenus: «Restez en tenue de service." 
 
Autrement dit, ce sont celles et ceux qui se mettent au service des malades, des blessés de la 
vie, des enfants exploités et des aînés oubliés, qui auront le plus de chance de le trouver. Ce 
sont ceux et celles qui s'engagent dans des combats contre la faim et pour le développement 
dans le monde, pour la remise de la dette du Tiers Monde, pour l’accueil de l’immigré qui ont le 
plus de chance de le rencontrer. 
Jésus a ajouté: "Le maître, à son arrivée, prendra la tenue de service, les fera passer à table et les servira 
chacun à son tour" 
 
Aussi surprenant que cela puisse paraître, le Christ adopte lui-même l'attitude qu'il 
conseille aux disciples d’adopter. C'est lui qui, avant le dernier repas pris avec ses apôtres, a 
revêtu un tablier et leur a lavé les pieds. Je ne connais qu'un seul maître qui adopte ce 
retournement des rôles, cette tâche habituellement confiée aux subordonnés. Ce n'est pas cette 
attitude qu'on attend habituellement de quelqu'un qu'on considère comme son maître. 
 
L’adjectif "Heureux" est mentionné à deux reprises dans cette parabole: un beau clin d’œil à la 
vie. Donc deux fois heureux le serviteur que le maître trouvera ainsi, en train de veiller 
de cette manière. 
 
Aujourd'hui encore Jésus accompagne celles et ceux qui acceptent de faire un bout de chemin 
avec Lui. Il contribue à leur bonheur. Au moment de la mort, Jésus ne les abandonnera pas. 
C'est le cœur de ma foi. J'espère et souhaite qu'il en soit de même pour vous. 
 
Abbé Fernand STRÉBER 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Si vous souhaitez nous aider, vous pouvez verser vos dons à:  
"Messes Radio": Compte n° BE54 7320 1579 6297 - BIC CREGBEBB.  

Nous vous remercions, par avance, de votre générosité. 


